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EDITO 
Comme l’an dernier, et selon l’adage bien connu : Noël au balcon, Pâques aux tisons ! L’hiver débute
juste,  tout en douceur et l’on se souvient qu’il  a pris la France de court en février dernier où les
températures négatives ont glacé Paris pendant une semaine. Une année se termine, une nouvelle
année commence ; Janvier, vient du latin januarius, ce mot lui-même dérivé de Janus, dieu romain
des commencements et des fins, de la transition, une face tournée vers l’arrière, l’autre vers l’avant.
Janvier est aussi le premier mois du calendrier grégorien, le nôtre, donc depuis  1582, à l’instigation du
Pape de l’époque, Grégoire XIII. C’est donc l’occasion de se souhaiter tous les meilleurs vœux pour la
nouvelle année, vœux que je vous souhaite pour 2022, et mon vœu le plus cher serait la fin de la
pandémie, en attendant respectons encore et toujours les gestes barrières.

Quelques vieux dictons :
« Sainte-Geneviève ne sort point si Saint-Marcel (le 16) ne la rejoint ! » (Le 3 janvier)

« Souvent froid du 15 janvier réjouit les charbonniers ! » (Le 15)
« Si en ce jour il pleut, vigneron au vin dis adieu ! » (Le 25)

En fleurs actuellement :
Aucuba, crocus, chèvrefeuille arbustif, daphné, noisetier, chimonanthe, camélia japonais, Hamamélis,
jasmin d’hiver (fleurs jaunes), Mahonia, mimosa (sud de la France), perce-neige, (souvent en fleurs
depuis décembre), sarcoccoca, skimmia, viburnum fragrans….

Travaux du jardin en janvier :
Le mois de janvier est souvent le mois le plus froid de l’année pour le jardin et il est donc très difficile
à enfoncer le moindre outil dans la terre gelée, ou travailler un sol détrempé. Janvier est aussi le mois
des grandes résolutions, de voir  ce qu’il  est possible de faire en jardinage, pour le préparer tout
doucement au retour des beaux jours, et donc au réveil de la nature.

 Les hôtes du jardin : les moineaux prennent leurs quartiers
Quand je parlais des moineaux le mois dernier, je ne pensais pas si  bien dire, voici un article les
concernant relevé dans un média de fin novembre.
« Paris vole à la rescousse de ses « piafs ». Pour faire face à la disparition de plus de 70 pour cent des
moineaux  parisiens  depuis  le  début  des  années  2000,  la  capitale  va  installer  trois  sites  pilotes,
nommés les « Quartiers moineaux », en partenariat avec la Ligue de protection des Oiseaux (LPO).
Les  trois  quartiers  choisis  sont  la  place  Serge-Poliakoff  dans  le  13 ième arrondissement,  la  place
Suzanne-Valandon dans le 18ième et la rue Didot dans le 14 ième. L’installation de nichoirs commencera
le 4 décembre, et les commerçants seront sensibilisés à cette cause. En fait, cela a commencé et il est
à espérer que l’opération porte rapidement ses fruits.

Dossier arbre : l’internet des arbres
A  la  manière  des  humains  qui  communiquent  pat  internet,  les  arbres  utilisent  un  vaste  réseau
souterrain….de  champignons (microscopiques). Quel bel exemple de  symbiose. Imaginez une forêt
pleine d’arbres, chaque arbre se dresse, solitaire, avec son propre tronc, ses propres branches et ses
propres feuilles, mais saviez-vous que les arbres sont reliés par un vaste réseau souterrain des plus
complexes ?
Ce  réseau  se  compose  de  champignons  et  il  semblerait  que  toutes  les  espèces  végétales
entretiennent des relations avec eux. Ces champignons peuvent relier les racines de différents arbres
(et d’autres plantes) pour créer ce qu’on appelle un réseau mycorhizien. Celui-ci peut influencer la
survie,  la  croissance, la  santé et  le  comportement des arbres qui  y sont liés.  De plus,  les arbres



utilisent leur réseau pour communiquer et partager les ressources. Certains scientifiques l’appellent
donc « l’ Internet des arbres » !

Un coup de peps l’hiver :
Quand la gentiane pointe ses pétales…le découragement s’évanouit ! Numéro un des anti-déprimes,
l’élixir  floral  Gentian est  un  atout  de  choc  contre  la  déprime  hivernale.  Il  convient  tout
particulièrement  aux  personnes  qui,  malgré  la  saison,  désirent  agir  mais  bloquent  au  plus  petit
obstacle et sombrent dans le marasme. Sachez également que, au-delà de la dépression saisonnière
pure  et  dure,  cet  élixir  s’adresse  à  ceux  qui,  en  dehors  même  du  contexte  hivernal,  ont  le
découragement facile, surtout en cette période sanitaire très compliquée et persistante.

La bonne recette : gelée de petites pommes
On en apprend tous les jours. Le  pommier ‘Evereste’ était à l’honneur dans la Feuille de Chou de
novembre dernier. Je notais que seuls les oiseaux s’en délectait. Hé bien, il faut ajouter qu’en dehors
du fait qu’il est un très bon pollinisateur avec une floraison abondante, ses petits fruits ne sont pas
uniquement décoratifs mais sont excellents pour les gelées. Découverte dans le blog de la  Société
d’Horticulture de Quimper, que m’ont fait parvenir des gens passionnés avec lesquels je corresponds
depuis déjà plusieurs années ; Voici le lien http://horti-quimper.blogspot.com  sur lequel vous pouvez
trouver  cette  information,  bien  d’autres  aussi,  ainsi  que  la  vie  de  cette  association  et  de  ses
adhérents, tous des passionnés du jardin.

Découvrez le ….jambon des jardiniers.
On appelle ainsi vulgairement l’œnothère bisannuelle (Œnothera biennis),  onagre en français. C’est
un légume ancien, formant une large rosette de feuilles. On consomme la racine charnue, de couleur
jaune, mais à chair rosée ; on la prépare comme le salsifis. Coupée en tranches fines, elle a un peu
l’apparence  du  jambon,  mais  elle  est  bien  plus  saine,  et  elle  est  simplement  excellente !  on
consomme aussi  les  fleurs  en  salade,  les  feuilles  en  infusion,  les  graines  riches  en  huile.  Semez
maintenant en ligne distante de 40 cm et éclaircissez à 20 cm sur le rang, vous récolterez l’année
prochaine, à la même époque.

A savoir : un arbre dans le jardin
Que dit la loi ? généralement, lorsqu’on ne connaît pas la distance à prévoir avec son voisin, on opte
pour la règle des deux mètres de la limite de sa propriété. Autre chose, renseignez-vous sur la nature
de l’essence que vous allez planter, de sa rapidité de croissance, et aussi de sa propension à produire
des  racines  pouvant  générer  des  problèmes  au  niveau  de  vos  conduites  d’écoulement  d’eau
enterrées.  En  effet,  les  racines  n’ont  pas  leur  pareil  pour  chercher  et  trouver  l’eau,  pouvant
rapidement casser et obstruer drainages et conduites d’eaux usées.

La photo du mois : la pieuvre jaune. 
Étonnante  inflorescence  que  celle  de  cet  arbuste  persistant  qu’est  le  Mahonia  media  ‘Charity’.
Fleurissant de décembre à janvier en de longues panicules jaune vif parfumées, l’arbuste en question
devient le point de mire au jardin quand les autres plantes sommeillent,  ce qui  est  le cas en ce
moment dans le parc de l’Élysée où deux massifs de cette essence étalent leur floraison. Les fruits
sont des baies de couleur nuit et sont également décoratives. Les feuilles sont composées de folioles*
épineuses, coriaces, vert foncé pouvant prendre des tons rougeoyant en hiver. 

Le mot du jardinier : foliole
Du latin « foliolum » signifiant petite feuille, la foliole est chacune des divisions du limbe d’une feuille
portée par un pétiole commun. Par exemple, le trèfle a des feuilles trifoliées, composées de trois
folioles, rarement quatre, signe de chance pour celui qui la trouve !

Yannick Cadet, jardinier
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